
“Il n’y a de richesse que d’hommes”, disait déjà le philosophe fran-
çais Jean Bodin au 16° siècle.
Pour l’École de la paix ceci est particulièrement vrai. En tout premier 
lieu pour ses salariés qui malgré leur petit nombre réalisent un  
travail très important. Il en est de même pour l’ensemble des béné-
voles. Notre association ne pourrait pas fonctionner sans leur aide 
multiple en voici quelques exemples :
Épauler le pôle pédagogique (actualisation des outils pédagogiques, 
mise en place des expositions dans les collèges, développer nos rela-
tions avec l’enseignement scolaire et les élus), tenir la Bibliothèque, 
éditer la “Lettre de l’École de la paix”, réaliser le nouveau site Web, 
animer des “Café de la paix”, tenir les permanences, améliorer 
notre informatique, gérer nos finances, permettre le démarrage de 
l’Antenne de Paris, animer le réseau universitaire, et également à 
l’international : au Cambodge pour réaliser un documentaire sur le 
génocide, en Algérie pour entamer une collaboration avec l’associa-
tion “Le petit prince”,  en Colombie avec l’appui du peintre colombien, 
Jenaro Kintana dont la vente des œuvres contribuera à la création 
d’un centre culturel en Colombie.
S’inscrivant dans le cadre de nos relations avec les milieux universi-
taires, nous avons accueilli 7 stagiaires l’année dernière pour évaluer 
nos outils pédagogiques, travailler sur les questions internationales 
et des indicateurs de paix, préparer un atelier sur le génocide cam-
bodgien en partenariat avec le Musée de la résistance de Grenoble, 
réaliser un projet d’intervention auprès des femmes parlementaires 
afghânes, actualiser la mallette pédagogique pour la Colombie.
Enfin je tiens à signaler l’engagement très important effectué par les 
membres du Bureau et du Conseil d’Administration.
Notre Ecole, votre Ecole a besoin de professionnels, de bénévoles et 
de ressources financières supplémentaires pour continuer ce chemin, 
combien ardu, d’éducation à la paix. Dans un contexte très difficile, 
cette année nous avons décidé de lancer un appel aux dons. Nous 
comptons sur vous pour le faire connaître afin qu’il soit porteur des 
fruits de l’espoir !
A toutes et à tous un grand merci au nom de l’École de la paix
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Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe une asseMBlée Générale dynaMique

Près de 40 personnes participaient 
à notre douzième Assemblée Gé-
nérale. Cette année le choix du lieu 
s’était porté sur notre quartier au 
centre social Vieux Temple. Outre 
les travaux d’ordre statutaire,  
notre objectif était de partager 
la connaissance de nos diffé-
rents outils de formation : objectif  
atteint !

Dans une salle tout à fait en rapport 
avec nos besoins et notre budget, 
puisque son utilisation est mise 
gracieusement à disposition par 
la commune, adhérents, salariés 
et stagiaires prenaient place pour 
ce rendez-vous annuel du “rendu 
compte”. Cette 12ème rencontre 
démarrait dans une atmosphère à 
la fois conviviale et sérieuse.
C’est à Bernard Canivet, président, 
que revenait la responsabilité de 
présenter le rapport moral. En réfé-
rence à nos valeurs son introduction 
“ Il n’y a de richesse que d’hommes” 
se voulait axée sur nos ressources 
humaines qui nous permettent d’al-
ler sur la voie de nos objectifs en 
France comme à l’étranger. 
Le rapport financier échoit géné-
ralement au trésorier. Gérard Pech 
ayant trouvé un travail, n’était, je 
devrais dire n’est, plus disponible.
C’est bien pour lui, c’est un manque 
pour l’EDP. A sa place le président 
nous brossa une situation finan-
cière peu florissante, dans le sens 
d’une part, où nos recettes repo-
sent essentiellement sur des sub-
ventions ce qui, en période de crise, 
est inconfortable, d’autre part les 
dépenses relèvent très majoritai-
rement des frais de personnel. De 
nombreux efforts ont été cependant 

accomplis en 2009 de la recherche 
d’adhérents au chômage partiel en 
passant par de nombreuses pros-
pections. Nos perspectives résident 
sur l’augmentation et la diversifica-
tion de nos ressources.
Les deux rapports furent votés 
à l’unanimité ce qui montre la 
confiance des adhérents.
Le rapport d’activités se fit volontai-
rement à plusieurs voix.
Raymonde Caraguel présenta le 
travail du pôle éducation, sa recher-
che sur les 16/25ans, le travail de 
territoire.
Delphine Deschaux pour le pôle re-
cherche explicita, de façon brillante 
et concise, l’investissement de l’EDP 
dans le domaine universitaire par 
exemple :10 modules universitaires 
qui touchent 300 étudiants par an, 
une conférence débat à Bruxelles 
pour environ 800 personnes. Elle 
énonça des perspectives d’impor-
tance comme l’accroissement du 
nombre de stagiaires, notre impli-
cation dans un master ERASMUS,  
la formation de cadres en Algérie… 
Ce fut au tour de Richard Pétris de 
nous présenter les activités réali-
sées par le pôle médiation inter-
nationale. Comme tout  passionné 

il est intarissable sur le sujet ! Il 
retraça le travail fait avec le sou-
tien de la Fondation pour le Progrès 
de l’Homme sur la Colombie, le 
Vietnam, le Cambodge, commenta 
comment à travers l’exemple du 
peintre KINTANA l’art et la culture 
se mettent au service de la paix. En-
fin Richard fit état de notre contri-
bution, dans le cadre de la décennie 
pour la promotion d’une culture de 
la non violence et de la paix au profit 
des enfants du monde, sur :
- la fin progressive de l’ordre mili-
taire,
- le progrès de l’éducation à la paix,
- la prise de conscience de la né-
cessité de s’allier pour mieux vivre 
ensemble,
- la reconnaissance de la culture de 
la paix en tant que telle.
Karima Bouguetaia, formatrice elle 
aussi, passionnée par ce qu’elle fait, 
présenta nos différents outils utili-
sés dans les établisements scolai-
res. Liliane Denjean nous fit décou-
vrir avec beaucoup de conviction les 
supports employés pour permettre 
aux scolaires de découvrir les en-
jeux de l’Europe.
Une soirée dense qui ne pouvait que 
se terminer par le verre de l’amitié ! 
                Agnès Hugonin



téMoiGnaGes de satisFaCtion

Cette année, les interventions ont 
eu lieu du 27 janvier au 6 avril 2010 
auprès de 7 groupes à raison de 4 
séances de 2 heures par groupe. 
Des supports vidéos illustraient 
chaque séance : extraits du film 
“Entre les murs” de Laurent Cantet 
(travail sur la violence et les diffé-
rentes formes de langage), bande 
annonce du film “Invictus” de Clint 
Easwood (travail sur les valeurs), 
main de Thierry Henry lors du 
match de qualification de la France 
pour la coupe du monde de football 

contre l’Irlande vue par les médias 
Français et Irlandais (travail sur les 
contres valeurs)......
Lors de la dernière séance, les élè-
ves remplissent une grille d’évalua-
tion de façon anonyme pour savoir 
si le contenu du projet correspond à 
leurs attentes et ce qui a retenu leur 
attention.
De leurs réponses, il ressort très 
nettement que les supports vidéos 
ont été appréciés : « C’était plus 
concret, plus vivant ».
L’impression générale des élèves 
est positive :  « les échanges après 
les vidéos étaient très intéressants 
et de parler avec les camarades 
aussi », « on a appris des choses 
qu’on apprend pas à l’école ».
La plupart déclarent vouloir utiliser 
ce qu’ils ont appris lors de la forma-
tion dans leur vie quotidienne.

Karima Bouguetaia

ForMation 
au lyCée 
GuyneMer

Le projet “Prévention de la 
violence” au lycée Guynemer 
est mené depuis 2007 sur 3 
classes de secondes profes-
sionnelles. 

rêve 
d’euroPe
2009 fut une année riche en 
échanges avec la ville de 
 Villeurbanne . 

Au printemps, l’Ecole de la paix a 
été sollicitée par le lycée profes-
sionnel de jeunes filles Magenta 
pour initier à l’Europe une classe de 
seconde. Catherine Rouhier et moi-
même avons donc tenté de rendre 
vivante cette Union de 27 pays en 
crise sérieuse depuis plusieurs an-
nées .Mais l’Europe si nécessaire à 
une paix durable dès son origine et 
aujourd’hui encore pour de multi-
ples raisons. 

Dès la rentrée scolaire 2009, une 
deuxième requête de cette même 
ville parvint à l’EPG, qui sem-
blerait une des rares structures 
éducatives à proposer des anima-
tions pédagogiques sur l’Europe en 
direction des jeunes. Il nous était 
demandé de nous inscrire dans la 
programmation municipale appelée 
“Rêve d’Europe” en vue de sensibili-
ser les ados de Villeurbanne à l’UE.
 

A nous de proposer un projet de 
formation des animateurs du ser-
vice jeunesse de Villeurbanne 
chargés de mettre en œuvre le  
programme. Un kit de présentation 
de l’Europe et des panneaux plasti-
fiés ont permis une pédagogie inte-
ractive. L’après midi de présentation 
a pu combler les nombreuses atten-
tes et répondre aux divers pré-requis 
des animateurs. “Rêve d’Europe” qui  
cible les années collège pouvait 
ainsi prendre son envol, il se double 
d’un livret élève et d’un guide pour 
l’enseignant.

Liliane Denjean



MattHieu 
daMian

Après plus de quatre années pas-
sées à l’Ile de la Réunion, Matthieu 
Damian est heureux de revenir tra-
vailler à l’Ecole de la paix.
Entre 2003 et 2005, il a déjà travaillé 
à l’Ecole de la paix. Il était, pour 
moitié de son temps, chargé du ré-
seau Universitaire, sous la direction 
de Patrick Lecomte. La seconde 
partie de sa tâche consistait en des 
travaux de recherches.
A l’Ile de la Réunion, Matthieu Da-
mian a été journaliste. Puis, ce fut 
une période de chômage, pendant 
laquelle il en a profité pour avancer 
dans son projet d’une « Histoire de 
la paix ».
Il a eu également l’immense chance 
de devenir papa d’une petite Chloé.
Ensuite, ayant  trouvé un travail de 
collaborateur de cabinet dans une 
communauté d’agglomération de 
200 000 habitants, la Communauté 
Intercommunale du Nord de la Réu-

nion (CINOR), il a été chargé de ré-
diger des notes à la Présidente de 
cette structure sur différents su-
jets. Parmi ceux-ci, le Schéma de 
Cohérence Territoriale, les Fonds 
européens ou encore la réforme de 
la taxe professionnelle. Puis, pro-
gressivement Matthieu Damian a 
été chargé des relations avec les 
élus de la communauté d’agglo-
mération. Pour finir, il a élargi sa 
palette de compétences en veillant 
aux bonnes relations avec les syn-
dicats. Un travail aux tâches variées 
et passionnant !
Présentement embauché à l’Ecole 
de la paix pour une période de deux 
mois, Matthieu Damian est chargé, 
en collaboration avec Richard Pé-
tris et Etienne Fallot, de monter un 
dossier « multi pays » auprès de 
l’Agence Française de Développe-
ment (voir l’article sur ce sujet).
Matthieu Damian sera réembauché 
par l’Ecole de la paix à partir de sep-
tembre prochain pour travailler sur 
le dossier AFD en cas d’accepta-
tion de ce projet. Il sera également 
chargé de  développer nos liens 
avec les partenaires locaux, qu’ils 
soient institutionnels, associatifs ou 
liés aux entreprises. 
Richard Pétris ayant pris la décision 
de partir à la retraite début 2012, 
Matthieu Damian prendra progres-
sivement en charge les fonctions de 
Directeur de l’Ecole de la paix afin 
de pourvoir à son départ. Nous pa-
rions donc sur la jeunesse puisque 
Matthieu aura alors 32 ans ! Au vu 
des compétences et des qualités 
déployées durant tant d’années par 
le directeur “historique” de l’Ecole 
de la paix, la tâche s’annonce diffi-
cile, mais ô combien stimulante !

Bernard Canivet

Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe des nouveauX a l’éCole de la PaiX

L’Ecole de la Paix s’illustre depuis 
une dizaine d’année dans son rôle 
pédagogique et de formation des 
étudiants à l’accueil d’étudiants 
pour des stages de durée variable 
(d’un à six mois). Trois jeunes fem-
mes ont ainsi intégré les locaux 
de notre association depuis le 1er 
avril 2010.

Anna Eyango, 

Originaire du Cameroun, elle est 
tudiante en Master 2 de Sécurité 
internationale et défense à l’uni-
versité Pierre Mendès-France de  
Grenoble. 

 nouvelle 
équiPe de 
staGiaires 
à l’eCole de 
la PaiX



Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe des nouveauX a l’éCole de la PaiX

Après un master de droit public 
l’ayant conduite à passer un an en 
échange universitaire en Inde, elle a 
souhaité s’intéresser aux questions 
de défense et de sécurité internatio-
nale. Elle travaille, dans le cadre de 
son stage, à la construction d’une 
offre de formation en direction des 
écoles de guerre de Paris (CID) et 
de Bogota (ESG) avec Richard Pétris 
et Delphine Deschaux-Beaume, en 
lien avec la Fondation pour le Progrès 
de l’Homme (FPH). 
Sa seconde mission consiste à par-
ticiper à la préparation d’une ren-
contre internationale de militaires 
(Alliance internationale des militai-
res pour la paix dans la sécurité) à 
Dakar en novembre 2010 autour de 
la thématique : “Les Forces de dé-
fense et de sécurité au cœur de la 
sécurité humaine”.

Marion Dubois, 

Originaire du Finistère, elle est 
étudiante en Master 2 d’Analyse 
de crises et d’action humanitaire 

au département Langues Etrangè-
res Appliquées de l’université de 
Chambéry. Après une expérience 
de bénévolat au Pérou en 2009, son 
intérêt pour le continent latino-
américain l’a conduite à se tourner 
vers l’Ecole de la Paix et plus spé-
cifiquement l’action de notre asso-
ciation en direction de la Colombie. 
Sous la direction de Richard Pétris, 
elle travaille sur la question de la 
création d’un centre socioculturel 
dans l’Uraba en lien avec le peintre 
Kintana, et à la réalisation d’un outil 
pédagogique à partir de quelques 
tableaux du peintre.

Delphine Pedone,

Étudiante en Master 2 de Sécurité 
internationale et défense à l’univer-
sité Pierre Mendès-France de Gre-
noble, a passé une année universi-
taire au Royaume-Uni dans le cadre 
de son master de droit public. 
Elle a pu s’y passionner pour les 
questions militaires internationales. 
Sa première mission de stage a été 
de concevoir des fiches d’informa-

tion pédagogique sur le Cambodge, 
et notamment sur les procès des 
anciens dirigeants khmer rouge et 
les défis démocratiques rencontrés 
par ce pays asiatique. Ces fiches 
viennent nourrir le site Internet res-
sources Irénées qui offre une large 
choix de données et de fiches pé-
dagogiques sur la paix et la culture 
de paix. Sa seconde mission, enca-
drée par Patrick Lecomte, consiste 
à retravailler la grille d’analyse 
des conflits et les indicateurs de 
paix conçus par l’Ecole de la Paix 
en vue d’actualiser ces outils et de 
les adapter à l’analyse de situations 
de crise actuelle telles que celle de 
l’Afghanistan par exemple.

    
Dephine 

Deschaux-Beaume



Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe des ProJets ConCrets Pour 2010

Des projets reconduits
• “Prévention de la violence” dès la 
rentrée à Grenoble dans les écoles 
des Quartiers Villeneuve et Village 
Olympique, au collège Olympique  
et dans les lycées Guynemer et 
Mounier.

De nouveaux projets
• “Culture et humanité : rêve de 
jeunes ?”
Démarrage en septembre. Il s’agit 
de développer et valoriser la part de 
créativité chez les jeunes de 16/25 
ans en rupture en les invitant à  
travailler sur l’image. L’Ecole de la 
paix travaille en partenariat avec 
le Centre Audio Visuel afin qu’ils  
réalisent des clips vidéo en respec-
tant les règles de la communication 
non violente. Ce projet se déroulera 
en lien avec une université Brési-
lienne et 80 jeunes d’un quartier de 
Sào Luis. Au total c’est plus de 130 
jeunes qui seront concernés dont 
35 Grenoblois (quartiers Très Cloî-
tres  et Abbaye) et 15 Martinérois 
(quartier Renaudie). La composante 
internationale du projet est à la fois, 
un élément attractif et valorisant 
pour les jeunes.

• Projet culturel et pédagogique 
sur les discriminations
Un projet que nous vous avions  
présenté dans la lettre 46 et qui 

“d’une seule
voiX”

Le film “D’une seule voix” de Xa-
vier de Lausanne est un “formida-
ble outil d’éducation à la paix” se-
lon Philippe Meirieu, Président du 
jury du Festival du film d’éducation 
d’Evreux où il a obtenu le Grand 
Prix.
L’Ecole de la Paix, en partenariat 
avec d’autres associations ,organi-
se les 14 et 15 octobre prochain, la 
projection de ce film à La Nef pour 
les scolaires en journée et le soir du 
14 avec un débat pour tout public.
« Ce film très authentique qui ne  
cache rien des difficultés que ren-
contrent les Palestiniens et les  
Israéliens pour établir la paix, est 
plein d’espoir. C’est un hymne à 
l’humain dans ce qu’il a de plus 
beau et de plus fragile ».
« L’éducation à la paix c’est difficile 
car, il y a une histoire, des conflits ; 
il faut regarder la complexité des 
choses , tenir compte des querelles 
sans perdre l’espoir de réunir les 
hommes. Mais dans l’affrontement 

le Pôle 
éduCation 
au deuXièMe 
seMestre

va devenir réalité à partir du 18  
novembre prochain ! Afin de sen-
sibiliser les jeunes de 11 à 16 ans 
aux différentes formes de discri-
mination, l’Ecole de la paix propose 
une action articulée autour de deux  
éléments : un spectacle (tout pu-
blic) et des animations pédagogi-
ques par groupe de 10 à 15 jeunes. 

• Echanger : se comprendre pour 
se respecter 
Cette action s’adresse aux enfants 
de l’école Delaune à Echirolles et à 
leurs parents. Le travail mené sur 
les deux publics est important pour 
créer une démarche cohérente 
autour de l’école et donner sens au 
projet.
Communiquer, échanger, réfléchir 
à partir de scènes de la vie quoti-
dienne, autant d’occasions pour 
mettre des mots sur ses émotions, 
ses frustrations, ses peurs… 

Le projet se déroule autour de 
séances par petits groupes sur 
des périodes de 4 à 6 semaines.  
Chaque séance dure 45 minutes 
à une heure. Pour finir, une soi-
rée festive rassemblera petits et 
grands avec ses savoir faire… Ce 
travail commencera en septembre 
prochain.

Raymonde Caraguel



des forces antagonistes, il y a des 
éclaircies qui méritent toute notre 
énergie ».
L’EDP se doit donc de promouvoir 
ce  documentaire à portée éducative  
exemplaire.

Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe des ProJets ConCrets Pour 2010

teurs d’établissements privés. Ils 
sont intéressés par le dossier et par 
la mallette pédagogique. 
Notre objectif est de toucher tous 
les établissements catholiques ainsi 
que les aumôneries de l’enseigne-
ment public par le biais du dossier 
de Filoteo, non seulement pour dif-
fuser les fascicules mais pour faire 
connaître l’EDP.  
Nous envisageons de contacter le 
responsable national de la forma-
tion des animateurs afin de présen-
ter nos outils pédagogiques.

Danielle Rochez

ConnaisseZ-
vous Filoteo ?

Le dossier du magazine “Filoteo” 
de juin, un bimestriel s’adressant 
aux 7/13 ans, édité par Bayard-
Presse est consacré à la Paix. Il 
s’intitule “Objectif  Paix” et traite 
des mêmes thèmes que la mallette 
pédagogique homonyme de l’Ecole 
de la Paix.
Les éditions Bayard proposent à 
l’EDP de tirer 1000 exemplaires de 
ce dossier auquel ils adjoindraient 
deux pages pour présenter l’Asso-
ciation et ses outils pédagogiques.
Nous avons pris contact avec la res-
ponsable diocésaine de la pastorale 
de l’enseignement catholique et 
avons rencontré plusieurs anima-

nous en 
avons reve !  
l’aFd l’a Fait ! 

développement, devrait nous per-
mettre de bénéficier d’une sub-
vention triennale sur la base d’un 
“dossier multi-pays” à lui présenter 
avant la fin de cette année.
Le motif, c’est la création et le déve-
loppement d’un réseau d’organisa-
tions et d’équipements sur tous les 
continents, œuvrant comme autant 
d’écoles de la paix et pour une 
culture de la paix. Nous travaille-
rons, dans un premier temps, avec 
quatre associations partenaires 
en Colombie, au Rwanda, en Côte 
d’Ivoire et au Congo Brazzaville.
Ce dossier “multi-pays” aura trois 
focales : la diffusion de la culture de 
la paix, l’accent mis sur la jeunesse 
et le travail en réseau. 
Le budget que nous souhaitons  
proposer se montera à 150 000 € 
par an, financés pour moitié par 
l’AFD. S’agissant du reste, 15 % 
proviendront de nos fonds propres. 
Nous comptons bien que le complé-
ment soit assuré, notamment, par 
nos principaux partenaires, la Ville 
de Grenoble, le Conseil général de 
l’Isère, le Conseil régional Rhône-
Alpes et la FPH et nous agissons 
actuellement pour en motiver 
d’autres. 
L’enjeu est d’importance : c’est le 
pas le plus décisif que nous ferions 
depuis la décision de Michel Destot, 
maire de Grenoble, d’accompagner 
notre création, il y a un peu plus de 
dix ans !

Richard PétrisPourrons-nous nous en féliciter 
bientôt ? L’Agence Française de  
Développement, instrument de 
l’aide publique aux pays les plus 
démunis et de financement du  



Amis
lecteurs, 
Une fois encore je vous parle d’adhé-
sion...

Si nous travaillions dans le sensa-
tionnel, dans l’immédiat, dans le pa-
thétique qui tire des larmes et ouvre 
les portefeuilles, je n’aurais pas à 
lancer cet appel : l’Ecole de la paix 
serait riche, elle croulerait sous vos 
dons ! Mais, vous le savez, l’Ecole de 
la paix travaille dans le long terme, 
dans la prévention, elle s’appuie sur 
la réflexion, loin du bruit et de la fu-
reur, elle est pauvre, elle a besoin de 
vous. Conclusion : ADHEREZ, FAITES  
ADHERER, FAITES DES DONS !
Ne l’oubliez pas : la paix a un prix.

Denis Denjean

Constitution d’un réseau d’antennes de 
l’eCole de la PaiX en FranCe CHers leCteurs, 
nous avons Besoin de vous 

Nous avons besoin de dons pour 
créer un réseau d’Ecoles de la paix 
dans le monde et pour assurer la 
pérennité de l’EDP!
L’Ecole de la Paix monte actuelle-
ment un dossier de demande de 
financement auprès de l’Agence 
Française de Développement (AFD). 
En effet, nous souhaitons monter 
un réseau d’Ecoles de la paix dans 
quatre pays : la Colombie, le Congo-
Brazzaville, le Rwanda et l’Algérie. 
Nous comptons travailler pour ce 
faire avec un réseau d’associations 
partenaires sur place. L’EDP a fait le 
choix d’un projet centré sur la diffu-
sion d’une culture de la paix. 
Mais !
Le guide méthodologique de l’AFD 
indique : “La part des ressources 
propres d’origine privée, apportée 
par l’association requérante, doit 
être d’au moins 15 % du budget glo-
bal du projet”. Cela revient à dire 
qu’en présentant un budget annuel 
de 150.000 €, il faut trouver au moins 
15.000 € de fonds propres par an et 
pendant trois ans donc 45.000 €. 
C’est une somme importante. Même 
si la période de crise est difficile, 
nous pouvons y arriver ! Nous avons 
déjà su obtenir des montants encore 
plus élevés par le passé. L’enjeu est 
considérable pour l’Ecole de la paix ! 

Un moment charnière de notre  
développement !
Sans vouloir être trop pessimiste, il 
faut rappeler que l’EDP affronte une 
situation financière très délicate au 
cours de ce premier semestre. Si 
nous croyons à son efficacité nous 
nous devons d’assurer sa viabilité. 
Surtout au moment où des possibili-
tés de développement important en 
région parisienne et dans d’autres 
villes de France se dessinent, au 
moment où notre réponse pour le 
dossier AFD pourrait assurer une 
nouvelle légitimité du travail ac-
compli, au moment enfin où nos 
enseignements dans les universités 
se pérennisent.
Créons ces petits ruisseaux qui 
font les grandes rivières !
Vous connaissez très certainement 
les possibilités de déduction d’im-
pôts que représentent les dons. 
Pour 100 € de versés, c’est en fait 
un don de 33 € que vous faites, le 
reste vous étant déduit du montant 
de votre impôt à payer. 
Souvenons-nous du mot de Chur-
chill : « On gagne sa vie avec ce que 
l’on reçoit, mais on la bâtit avec ce 
que l’on donne ». 
Faites connaître cet appel autour 
de vous, l’EDP a besoin de vous ! 
Merci !
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€
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